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La commune de GEHE AUX est si tuée au Nord Est du
département de la C6te d'Or, à environ 20 km au Nord de Dijon.
Elle fait partie de la région agricole de la Plaine.

Sa surface est de 1.894 ha dont 186 ha de for@ts
qui n'ont pas été étudiés d'une façon systématique.

l Géologie

D'après la carte géologique au 1/80.000 les for­
mations géologiques affleurant sur GEMEAUX sont les suivantes

- Alluvions modernes sables et limons de fai­
ble épaisseur reposant ordinairement sur les graviers des al­
luvions anciennes.

Rauracien calcaires blancs compacts souvent
recristallisés, marnes et calcaires grumeleux.

- Argovien : marnes et calcaires marneux à grains
fins de teinte grise.

- OxEordien
thes ferrugineuses.

calcaires marneux et marnes à ooli-

calcaires gris ou bruns

- Bathonien sU2érieur
intercalations de bancs de marnes.

nement grenus et oolithiques.

calcaires grenus avec

calcaires compacts fi-

Sur le terrain on note l'alternance des marnes
ou calcaires marneux friables et des calcaires durs lithogra­
phiques, mais leur répartition correspond mal à celle indiquée
par la carte géologique.

l Topographie - Hydrographie 1

La commune de GE~mAUX se présente comme un vaste
plateau à 2 niveaux :

- Un niveau supérictw correspondant aux affleu­
rements de calcaire dur, très peu accidenté, en pente légère
vers l'Est où il se raccorde régulièrement au niveau inférieur,
alors que sa limite Ouest est soulignée par un coteau abrupt
de 10 à 30 m de dénivellation. Il est parcouru par quelques
vallons rectilignes.

,.../ ...
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- Un niveau inférieur, correspondant aux affleu­
rements de marnes et calcaires marneux, plus accidenté par des
vallons aux formes indécises. La pente générale est aussi de
l'Ouest vers IIEst.

L'altitude moyenne est de 300 m (maximum 330 m,
minimum 250 m).

Aucun cours d'cau permanent ne traverse la com­
mune. Les sources et mouillères sont assez nombreuses au flanc
des coteaux marneux mais l'infiltration est très rapide.

A l'Est de la commune, à proximité de la vallée
existe une assez grande zone marécageuse draînée
ruisseau.

La pluviomètrie est celle d'IS-sur-TILLE (à
quelques kms au Nord), les températures sont celles de DIJON.

de la Tille,
par un petit

(~C:-:I-:'i-m-at-o~I"";<i4;"'~"'-'SJ

La pluviomètrie moyenne est de 726 mm tombant
en 115 jours. Elle est assez bien répartie avec des minima de
printemps et d'automne et des maxima d'hiver et d'été.

La température moyenne annuelle est de 100 5.
Les températures sont assez contrastées mais l'influence
continentale est nettement moins accusée que sur les régions
voisines du plateau de Langres.

Janv. Fév. Mars Avril l1ai Juin Juil AoÜt Sep. Oct. Nov. Déc. Total

74,9 68,9 49,1 42,4 53,5 79 ~O,9 73,6 61 ,4 55,8 53,6 69,9 725,9

12 10 9 8 9 10 8 9 8 9 10 11 115

r4,88 +6,7 +11 ,7 +15,5 20,0 22,5 ~4,7 23,9 21 ,8 15,5 8,7 5,1 15,0

-0,9 -0,8 2,06 5,23 8,59 12,0 3,8 15,7 11 ,3 6,43 3,2 . 0,2 6,10

(1~= Moyenne pluviomètrie en mm
(a = Nombre de jours de pluie
(3 = Température Ttloyenne des maxima
(4 = Température T:l0ycnne des minima

L'indice de de Martonne est de ••••••••• = 35,5
L'indice de Hénin et Aubert est de ••••• ~ 335 mm

. . .1. ..
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[3[éJétation

La végétation est très variée. Les cultures do­
minent mais, à c8té des forSts de feuillus, on note la présen­
Ce d'assez vastes zones de friches à divers staùes de végéta­
tion (friches rases, à broussailles, à pins épars, à accrus
et aussi quelques héctares de friches marécageuses).

L'étude de terrain a été réalisée par Monsieur GALET

. . .1· ..
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[:SOLS CALClMAGNESIQWx:J

1 Rendzines grises]

Sols de teinte clair~ (gris b~ige à b~ig~) gru­
meleux ou polyédrique arrondi peu stable, argilo-limoneux,
calcaire, draînag~ interne tr~s rapide, peu épais (moins de
30 cm) sur cailloutis calcaire densc,ou roche fissurée.

Profils types

C.O. 95 : Plateau, 16g~re pente, culture. Quel­
ques cailloux calcaires de toutes tailles en surface.

o - 20 Beige-gris, polyédrique, cohésion moyen­
ne, texture d'apparence limono-argilo­
sableuse, tr0s faiblement calcaire, quel­
ques cailloux calcaires.

20 - •• Calcaire oolithique .fissuré.

~. 91 : Léger cot2au en dessous d'un replat.
Friches rases.

o - 5 Beige-gris, polyédrique arrondi, cohé­
sion moyenne, texture d'apparence limono­
argileuse, n~ttement calcaire, quelques
cailloux calcaires.

5-(25-40) Beige, polyédrique net, cohésion .forté,
texture d'apparence argilo-limoneuse, .for­
tement calcaire, quelques cailloux calcai­
res.

(25-40)Calcaire gris largement .fissuré avec poches
marneuses.

Les pro.fils de rcndzines différent essentiellement
par la profondeur de l'horizon meuble, la densité de cailloux
et l'épaisseur du cailloutis au dessus de la roche.

Résultats d'analysc~

Granulomètrie

Elle présente une certaine diversité mais clle
paraît se rattacher le plus souvent aux types texture argi­
leuse (40 à 50 %d'argile et de limons) ou texture d'argile
limoneuse (30 à 40 % d'argile, 50 à 60 % de limons).

. . .1. ..
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Les taux de sables sont voisins de 10 %.

Les éléments grossiers sont généralement abon­
dants (5 à 30 %).

La capacité de rétention est voisine de 30 %.
Une partie de l'eau est sans doute fixée sur les petits élé­
ments de calcaire marneux, très poreux.

Calcaire

Les rendzines sont naturellement calcaires mais
les teneurs en calcaire n'excédent pas 30 %. Certaines, pau­
vres en ca1cair~ (10 %) et isolées au centre de sols bruns
calciques, sont certainement des sols bruns calciques reca1­
carifiés.

Le pH est toujours très élevé (supérieur à 7,5)
et le complexe absorbant est satUl~6.

A c6té des quantités importantes de chaux échan­
geable (35 à 40 meqj100g) on note que la r,lagnésie est irrégu­
lière (0,5 à 1,2 meq) et la potasse assez bonne (0,7 à 1,2 meq).

Pour les bases totales on remarque des réserves
importantes en Ca, Mg et K.

Les rendzines prés~ntent une déficience très
nette en phosphore assimilable (souvent indosab1e) et si les
teneurs en phosphore total sont un peu meilleures (500 à 700
ppm) cet élément est inutilisable car bloqué sous forme inas­
similable par le ca1cair~.

La matière organique est toujours abondante
(5 à 8 %) et la minéralisation est assez rapide (CjN voisin
de 11).

Réparti tion Végétation

Les rendzines couvrent des sur~aces assez impor­
tantes sur les coteaux et les plateaux. Elles portent soit
des cultures, soit des friches, soit des boisements résineux •

.../ ...
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1 Sols bruns calcaires T

Sols de teinte claire (gris beige à beige),
limono-argileux à argileux, grumclèt~ à polyédrique friable,
fortement cacaires, assez bien dratnés, renfermant des gra­
viers et cailloux calcaires, soit épais de plusde 60 cm sur
cailloutis roch~ux ou marne, soit peu profonds (moins de
40 cm) sur matériau marneux friable et hydromorphe. Ils sont
développés dans le produit d'altération cle marnes ou de cal­
caires marnel~.

Profils types

Les profils observés se rattachent à 2 types

- Sols généralement profonds (plus de 40 cm)
sur calcaire assez dur (type C.O. 89).

- Sols généralement peuprofonJs (moins de
50 cm) sur marnes (type c.a. 62).

C.G. 89 : Léger coteau, friches rases.

a - 5 Beige-brun, grwaeleux, cohésion moyenne,
texture d'apparence limono-argileuse,
nettement calcaire, quelques cailloux
Calcaires.

5 -40 Beige, polyédrique, texture d 1 apparence
limono-argileusc, ncttement calcaire,
quelques cailloux calcaires.

40 -50 Beige clair, limono-sableux, fortement
calcaire, nor.ilireux petits cailloux de
calcaire gris.

50- ••• Calcaire gris en dalle recouvert d'un
dépôt de calcaire blanc dur d'environ
1 mm d'épaisseur.

L'épaisseur du sol est de 40 cm à 1 m. Le ma­
tériau sous-jacent est généralement un calcaire marneux fria­
ble ou un calcaire compact dur.

c.a. 62 : Plateau, friches à gencvriers et
épineux.

o - 10 Beige-gris, grumeleux fin, texture d'ap­
parence limono-argileuse, cohésion faible,
fortement calcaire, quelques cailloux
calcaires.

. . .1. · .
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10 - 35 Beige clair, grumeleux, même matériau
un peu plus riche en cailloux.

35 -100 Matériau marneux beige clair sale, tex­
ture d'apparence sabla-limoneuse très
fortement calcaire, contenant quelques
cailloux de calcaire marneux très friable.

L'épaisseur du sol peut atteindre 50 cm sur les
plateauxou en bas de coteaux ,elle ne dépasse guère 20 cm sur
les coteaux.

Résultats d'analyses

Granulomètrie

La texture des sols bruns calcaires est assez
homogène à l'intérieur de chaque profil meme, mais elle pré­
sente ~me grande diversité d'un profil à l'autre bien que
restant toujours lourde. On peut trouver :

- texture de limon argileux (20 à 30 % d' argi­
le, 55 à 65 %de limon),

- texture d'argile limoneuse (30 à 40 % d'ar­
gile, 45 à 55 % de limon),

- textm:'c argileuse (40 à 55 % d'argile, 40 à
50 % de limon).

Les teneurs en sables (2 à 15 %) et en élé­
ments gross~ers (0 à 30 %)sont aussi très variables.

Il n'apparaît pas de corrélation entre la tex­
ture d'mle part, le type de profil, la nature du matériau
sous-jacent et la réparTItion topographique d'autre part;
ces différences de texture n'ont donc pas pu être cartogra­
phiées.

La capacité de rétention présente des valeurs
très diverses (25 à 40 %) sans qu'il y ait corrélation avec
le taux d'argile ou la présence d'éléments de calcaire poreux.

Calcaire

Les teneurs en calcair~ sont diverses mais gé­
néralement très élevées, la plupart des profils contiennent
plus de 30 % de calcaire (30 à 55 %), mais quelques uns n'en
renferment que 10 à 20 %.

. . .1. ..
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Le Ph est toujours très supérieur à la neutra­
lité dès la surEace (7.5 à 8). il atteint parEois 8.3 au ni­
veau de la marne.

La chaux est largement dominante dans le com­
plexe absorbant (30 à 50 me~100g); les teneurs en potasse
sont assez bon-~es en valeur absolue (0.8 à 1.9 meq) mais
Eaibles par rapport à la chaux; 12s taux de magnésie sont.
le plus souvent. Eaibles (0.6 à 1 meq).

Les réserves de potassium et magnésium sont
assez Eortes(environ 20 meq). A noter la présence de 2 meq
de soude. tencu~ très élevée par rapport à celle qu'on note
normalement dans ces régions (moins de 1 meq).

Les taux de phosphore assimilable sont extr@­
mement Eaibles (moins de 5 ppm); il y a peu de phosphore
total (moins de 1.000 ppm).

La plupart des prélèvements ont été eEEectués
sous Eriches. La matière organique y est abondante (5 à 10 %).
Sous culture. la teneur paraît se stabiliser entre 3 et 5 %.
Dans tous les cas la minéralisation est assez rapide (c/N
de 10 à 13).

Répartition - Végétation

Les sols brmlS calcaires occupent de vastes
surEaces sur la commune de GEMEAUX : des plateaux (niveau
inEérieur à celui des sols bruns calciques). des coteaux
et de larges dépressions.

Les zones plates portent des cultures alors
que les coteaux sont souvent en Eriches.

. . .1...
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1Sols bruns calcaires colluv(aux [

Sols de teinte beige-foncée, beige-brun carac­
téristique, limollo-argileux, polyédriques ou grumeleux à co­
hésion faible, irrégulièrement calcaires, bien draînés, con­
tenant toujours des graviers et petits cailloux calcaires,
en général profonds sur cailloutis dense, roche calcaire
compacte ou marne, développés dans un matériau colluvionnairc.

Profils types

sailles.
C.O. 85 Fond de léger vallon, friches à brous-

o - 10 Brun clair, grumeleux, cohésion faible,
texture d'apparence limono-argileuse,
faiblement calcaire, quelques cailloux
calcaires.

10 -110 •• Bcige foncé, polyédrique, m~me maté­
riau avec réaction ca~caire irrégulière
et cailloutis calcaire plus ou moins
important selon les niveaux.

Le plus souvent le profil n'est pas aussi ho­
mogène et on not~ la présence de plusieurs horizons, diffé­
rents par leurs teneurs en calcaire et en graviers.

c.o. 81 : Fond de talweg, friche rase.

o - 10 Gris-beige, grumeleux fin, texture d'ap­
parence linono-argilo-sableuse, nettement
calcairc.:, quelques petits cailloux cal­
caires.

10 - 30 Beige-brun polyédrique, même matériau.

30 - 50 Beige foncé polyédrique, cohésion mo­
yenne, texture d'apparence limono-argi­
leuse, très faibl~mcnt calcaire, rares
graviers calcaires.

50 -120.Beigc foncé, grruneleux, cohésion moycIDlc,
texture d'apparence limono-argilo-sableuse,
faiblement ct irréguli~rcment calcairc,nom­
brcux graviers ct cailloux calcaires.

Pénétrationmdiculaire excellente.

.../ ...
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On observe même des profils dont certains ni­
veaux sont totalem(~nt décalcarifiés ct, à la limite, des sols
où seul l'horizon dL surface, sur 20 - 30 cm, présente une
réaction calcaire. Tous les termes de passage avec les sols
bruns colluviaux existent donc et cclà rend la cartographie
des sols colluviaux souvent difficile ét imprécise.

En limite de lw zon~ marécageuse à l'Est ùu
finage on observe l'wpparition du pseudo-gley vers 50 cm de
profondeur.

Résultats d'analyses

Granulomè trie

La texture est homogène à l'intérieur d'un
profil mais présente des variations importantes d'un profil
à l'autre :

Texture argileuse (50 % d'argile, 40 % de
limon) ,

- Texture d'argile limoneuse (35 %d'argile,
50 % de limon) 1

Texture de limon argileux (26 %d'argile,
66 % de limon).

Les taux ll.e sables sont faibles (3 à 12 %) et
intermédiaires entre ceux qu'on observe dans les sols bruns
calciques d'une part, et dans les sols bruns calcaires d'autre
part. Le sable grossier est le plus abondant.

Les éléments grossiers (graviers et petits
cailloux) sont plus ou moins nombrcwc selon le profil et l'ho­
rizon (0 à 70 %).

La capacité de rétention est voisine de 26 %.
La profond~ur de terre exploitable facilement par les racines
rend ces sols très peu sensibles à la sécheresse.

Calcaire

Les taux de calcaire ne sont jamais très élevés
et varient beaucoup d'un profil à l'autre et aussi à l'intérieur
d'un profil (0 à 25 %). Il apparaît nettement que ces colluvions
sont formés d'un mélange d'éléments issus des sols bruns calci­
ques et des sols bruns calcaires, car toutes leurs caractéris­
tiques sont intermédiaires.

. . .1. · ·
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La réaction du sol est toujours nettement su­
per1eur à la neutralité (7,5 à 8,1); elle varie peu aveC la
profondeur (7,8 à 8,2 à 1 m).

Le complexe absorbant est pratiquement saturé;
les taux de chaux échangeable sont très élevés (33 à 47 me~

1)Og), la potasse est assez abondante (0,9 à 1,6 meq) mais la
magnésie est plus faible et irrégulière (0,6 à 1,4 meq).

Les réserves en bases totales sont assez éle­
vées pour les 3 éléments.

Il apparaît une très nette carence en phosphore
assimilable (0 à 4 ppm); les réserves en phosphore total sont
faibles (700 ppm).

Les taux de matière organique sont bons en
surface (4 à 12 %) et restent relati ver,lent élevés jusqu'à plus
de 40 cm (2 à 4 %). La minéralisation est assez rapide pour
des sols non cultivés (C/N de 11 à 13).

Répartition - Végétation

Les sols bruns calcaires colluviaux ont été
observés avec les sols bruns colluviaux ÙillLS tous les talwegs
et vallons et m~me dans certaines dépressions du plateau.

S'ils sont encaissés ils sont généralement
en friche, mais s'ils sc raccordent par une topographie douce
avec les plateaux vvisins, ils sont cultivés comme ces pla­
teaux.

.../ ...
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[" SOLS BRUNIFIES~J

1Sols bruns calciques

Sols de teinte foncé (brw1 ocre à brun), argi­
leux, à struCDÀre polyédrique nette ét stable, non calcaire,
bien drainés, généralement peu épais sur cailloutis calcaire
dense ou roche fissurée, développés dans des argiles de décal­
cification.

Profils types

C.O.~ : Plateau, bois d'acacias.

o - 20 Brun clair devenant ocre brun, polyédri­
que, cohésion r.loyenne, texture d'apparence
argilo-limoneuse, non calcaire, pas d'élé­
ments grossiers.

20-... Cailloutis calcaire dense à terre inters­
titielle jaw1âtre calcaire puis grandes
dalles de calcaire gris.

Le profil type présente donc l<::s 3 niveaux

Argile de décalcification,
Cailloutis dense,
Roche plus ou moins fissurée.

Le plus souvent llargilc de décalcification a
moins de 40 Cm dl épaisseur et les val'L:ttions observées portent
uniquement sur la teneur en éléments grossiers (cailloux de
calcaires divers ct, au Sud de la cOTirr~une, cailloux de grès
ferrugineux).

L'horizon de cailloutis dense a de 10 à 40 cm
d'épaisseur, il n'existe parfois pas ct l'argile repose alors
directement sur la roche calcaire. La terre interstitielle est
soit ocre, argileuse, non calcaire, soit jaune limoneuse et
calcaire.

La roche est presque toujours un calcaire dur
plus ou moins fissuré (lithographique gris compact, oolithique)
rarement une marne, comme dans le profil 77.

. . .1. ..
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C.o. 77 : Flanc de léger vallon, culture,
quelqu~s caillouX calcaires en surfac2.

o - 20 Bcige-ocre, texture d'apparence argilo­
limoneuse, non calcaire, quelques cail­
loux calcaires.

20 - 35 Beige foncé, prismatique, texture d'ap­
parence argilo-limono-sableuse avec pe­
tits oolithes f~rrugincux (inférieurs
à 1 m), réaction calcaire irrégulière,
pas d'éléments grossiers.

35 -100 Matériau marneux hétérogèn2, beige-gris
à veines jaunes rouilles, texture d'ap­
parence sablo-limono-argileuse avec noyaux
plus durs de calcair2 gris blanc, pourri,
riche en oolithes ferrugineux.

Lorsque le sol a une épaisseur supérieure à
40 cm, on observe 2 types de profils, l'un où il n'appara1t
aucun signe de lessivage et qui correspond à un sol de 40 à
80 cm, l'autre où lm déplacement d'argile ct de: fer est déjà
net ct qui correspond à des sols d'épaisseur supérieure à
80 cm.

Plateau, cr:'ès légère butte, friches
à broussailles.

o - 10 Brun-bcige, polyédriqu2, cohésion moyen­
nc, texture d'apparence argilo-limoneuse,
non calcairc, quelques cailloux calcaires.

10 25 Beige-brun, mêTilC~ matériau.

25 70 Beige-ocre, polyédrique, cohésion moyenne,
texture d'apparence argilo-limoneuse, quel­
ques points calcaires, quelques cailloux
calcaires.

70 - ••• Calcaire oolithique peu fissuré.

Pénétration radiculai~c excellente.

C.o. 101 : Plateau, pente 16gère, culture.
Quelques cailloux calcaires en surface.

o - 35 Beige-gris, poly6driquc, cohésion moyen­
ne, texture d'apparence argilo-limoneuse,
traces calcaires, queques cailloux cal­
caires (horizon remanié).

. . .1· ..
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35 - 130 Beige-jaune puis ocre-beige (teinte
sale) prismatique massif, cohésion
forte, texture d'apparence argilo­
limoneuse, non calcaire, pas d'élé­
ments grossiers, revêteraent argileux
important et léger dépôt de fer ct de
manganèse sur les faces des prismes.

Pénétration radiculaire bonne.

Les sols bruns calciques profonds reposent
sur les mêmes types de matériau que les sols peu profonds
(cailloutis, roche compacte ou matériau marneux).

Résultats d'analyses

Granulomètrie

L'analyse granulomètrique des sols bruns cal­
ciques présente une difficulté du .fait des liaisons très sta­
bles qui existant cntre les éléments d'argile. On peut, en
fait, définir 2 textures

- l'une, correspondant aux caractéristiques
physiques observées sur le terrain ct qui assimile au limon
les particules d'argiles recimentées. Elle correspond à la
dispersion obtenue par les méthodes classiques de laboratoire
ct par les conditions naturelles du milieu.

- l'autre, correspondQl1t aux caractéristiques
chimiques du sol, obtenue par destruction de tous les micro­
assemblages jusqu'auxparticules élémentaires. Elle correspond
à un stade de dispersion qui est rarc~cnt ebservé sur le ter­
rain.

4 séries de prélèverllcnts ont été effectuées
sur la commune de GE~iliAUX et traitées isolément en laboratoire.
L'étude des résultats fait apparattre une teneur en argile de
40 % pour 3 séries et de 55 % pour la 36me, alors que toutes
les caractéristiques chimiques sont identiques. Dans le cas
de la série isolée, à teneur élevée, on peut faire 2 supposi­
tions :

la dispersion au laboratoire a été plus
poussée.

l'état ùu sol lors du prélèvement était tel
qu'il a permis une dispersion totale par la mise en jeu de la
méthode classique.

. . .1. . Il
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De toutes façons, il ne s'agit pas là d'un
fait isolé. Sur des prélèvements effectués en d'autres lieux,
il a été observé qu'une dispersion plus poussée entrainait
toujours une forte augmentation du taux d'argile par rapport
à la méthode classique.

La méthode d'analyse granulomètrique classi­
quc, qui correspond aux impressions et observations de terrain,
rattache la texture aux types argileux ou argile limoneuse (36
à 46 %d'argile, moyenne 40 %, 45 à 50 %de limon à dominance
de limon fin); les sables sont généralement sans importance
(quelques pourcentages).

Av~c une dispersion" poussée on obtient une
texture d'argile (52 à 60 %, moyenn.:: 55 %) assez riche en
limon fin (30 à 40 %) mais pauvre en limon grossier (3 à
10 %) et surtout en sables (1 à 6 %).

Il nia par suite, pas été établi ùe distinc­
tion en série d'après la granulomètrie, car il apparaît nette­
ment que cette distinction serait basée sur un critère faux,
lié à des conditions de dispersion.

Dans les sols profonds, qu'ils paraissent
lessivés ou non, on constate toujours que la teneur en argile
croît avec la profondeur et peut atteindre 55 à 65 % (texture
d'argile). Il y correspond une diminution des teneurs en li­
mons alors qu~ lcs taux de sables rcstcnt aussi faibles.

Quelle que soit la teneur en argile déterminée
par l'analyse, la capacité en cau sc situe toujours au voisi­
nage de 30 % (clIc serait m~me, plus élevée dans les sols les
moins argileux).

Calcaire

Les sols bruns calciques sont normalement
dépourvus de toute trace de calcaire. Sur certains profils
on note cependant une légère réaction à l'acide chlorhydri­
que correspondant à des teneurs faibles (quelqu2s %); il
s'agit alors d'une recalcarification seconde d~e à l'action
des outils sur des cailloux de calcaire friable. Certains
sols classés comme.: rendzines mais dont la teneur cn calcaire
ne dépasse guère 10 %, sont certaineJilent aussi des sols
bruns calciques recalcarifiés mais ils sont difficiles à
distinguer sur le terrain à moins de uultiplier les analyses •

. . .1. ..
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Sous cultur~ et sous la plupart des friches,
le pH est supérieur à la neutralité (7,2 à 7,9); sous forêt
et sous les friches assez boisées il est légèrement inférieur
à 7 (6,4 à 6,8).

Le cOJ71plexe absorbant est g6néralement saturé
sauf' dans quelques sols faiblement acides où il ne l'est qu'à
90 %.

La capacité d'échange est en moyenne de 40 meq
(30 à 50). Elle ne présente pas de variations correspondant à
celles constatées pour lcs teneurs en argile, ce qui confirme
le 2ait que les différences observées dans la granulomètrie
sont liées à l'intensité de la dispersion et non à des gra­
nulomètries réellement différentes.

Le calcium est largement dominant dans le
complexe dont il représente 95 %; le magnésium est très ir­
régulier (0,5 à 2,5 meq) les teneurs en potassium sont bonnes
(0,6 à 1,5 meq).

Parmi les bases totales on constate que les
réserves en calciwn sont relativement faibles alors qu'elles
sont élevées pour le magnésium et le potassium (10 à 20 meq
pour chacun d'eux).

L~s teneurs en phosphore assimilable sont
toujours faibles (moins de 10 ppm sauf dans quelques champs
ayant certainement reçu des apports d'engrais); quelques
sols semblent m~mc fortement déficients puisque l'analyse
ne détecte pas trace Ge cet élément.

ScIon les profils, les taux de phosphore
total sont faibles à assez bons (600 à 2.000 ppm).

Les teneurs en matière organique et l'évolu­
tion de celle-ci sont en rapport net avec la nature de la vé­
gétation. Le taux moyen de matière organique passe de 4,5 %
sous culture à 6,6 sous friche et ü sous for~t, en même temps
que le c/N croît de 11 à 12 et à 13.

Répartition - Végétation

Les sols bruns calciques recouvrent une grande
partie des plateaux. A l'exception de quelques zones très pau­
vres ils sont généralement utilisés pour la culture.

. . .1. . ·
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Sols bruns forestiers lessivés Ap;eu~o-gley de 2 ro!ondeur i.

Sol constitué de 2 nivea~~

- horizon dé c,urfncc, d~ teinte claire (beige), limo­
neux, polyédrique friablc, non calcair0, à draînagc rapidc,

- horizon profond, ocre à hydromorphic accentuée,
argileux, prismatique stablc, non calcaire, dépôts ferrugi­
neux non durcis.

Profil type

mes.
C.O. 102 Plateau, futaie moyenne de chênes ct char-

o - 15 Gris clair puis beige gris, polyédrique, cohé­
sion faiblc, texture d'apparence limoneuse,
non calcaire, pas d'éléments grossicrs.

15 - 35 Beige sale puis beige ocre sale, polyédrique
grossier, cohésion moyenne, tcxturc d'apparen­
ce limona-argileuse, non calcairc, pas d'élé­
ments g:cossiers.

35 -100 Pseudo-glcy ocre veiné de rouillc et de beige
gris, pris~atique, cohésion forte, texture
d'apparence argilo-limoneuse, non calcaire,
pas d'~l~mcnts grossiers, dépôts noirs de fer
et dc m.anaanèse sur les faces des agrégats.
Traces n0ires de racines pourries.
Niveau impc:rméablc très net à 70 cm.

100- .•• Cailloutis de caloire marnCl~ et roche.

Pénétration radiculaire bonné jusq........ 'à 100.

Sclon les profils, l'horizon limoneux atteint 30 à
50 cm ct lihydromorphic est plus ou mGins <:1.ccentnée. La roche
n'est souvent pas atteinte à 1 mètre.

~ltats d'analyses

Granulomètrie :

Les horizons de surface ont une texture dc limon ar­
gileuse (20 à 30 %d'argilc, 70 %de limons), très pauvres
en sable (2 %), alors que l'horizon profond est argileux
(50 %d'argile, 50 % dc limon).

. . ·1. ..
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La capacité de rétention (~st voisine de 30 %.

Calcaire

Il n'y a pas trace de calcaire d~s ces sols.

Le pH est nettement acide (5,5) ct ne croît pas avec
la profondeur. Le complexe absorbant nl~st saturé qu'à 70, 80 %
Le calcium est assez abondant (15 à 20 meq), les teneurs en
magnésium (1,5 meq) et potassium (0,6 meq) sont bonnes.

A not2r que la composition du complexe absorbant de
l'horizon argileux .:.::st trè:s procht: Il'-" celle des argiles de dé­
calcification dont 211es ont la composition granulomètriquc.

Les réserves sont bonnes pour la magnésie et la po­
tasse, faibles pour ln. chaux.

Les teneurs en phosphore assimilable (quelques ppm)
et total (200 à 400 ppm) sont très faibles.

~~!~~~~_~~~2~1~~ :
Ln. matière organique est abondante (8 %) mais sc mi­

nérnlisc: lentement (CjN =15). Les b~n(èurs sont encore: bonnes à
30 cm (1,6 %).

Répartition Végétation

Les sols bruns lessivés n'ont été observés que sous
une forêt au Nord Est du terri toire ùe: GEI1EAUX. Ils peuvent
correspondre à une évolution de sol brun calcique profond
sous couvert forestier ou sl~tre développés dans un limon
n.rgileux de recouvrement comme on en observe: sur les pléteaux
calcn.ircs de l'Est de la France.

. . .1. ..
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[Sols bruns colluviaux

901s de teinte beige-brun cnractéristique, limono­
argileux, polyédrique nssez friablc, non calcaire, à draînagc
interne rapide, repusant sur un cailloutis calcaire ou un ho­
rizon d'argile, ùéveloppés dans un uatériau colluvionnaire
provenant des argiles de décalcification.

Profil type

Il est possible de distinguer 2 types de profils :

- l'un, iùcntiquc au profil C.O. 85 décrit dans le
paragraphe des sols bruns calcaires colluviaux mais décalcari­
fié sur toute son épaisseur ou au moins sur les 50 premiers
centimètres,

- l'autre, assez différent par la nature du matériau
sous jacent et correspondant à C.O. 106.

C.O. 106 : Plateau, très léger vallon. Vcrger et
prairie naturelle.

o - 10 Gris-brun, polyédrique, cohésion faible, tex­
ture d'apparence limona-argileuse, non calcaire,
pas d'éléments grossiers.

10 - 60 Beige-brun, polyédriquc puis prismatique, cohé­
sion moyenne, texture d'apparence limono-argi­
leuse, non calcaire, pas d'élém~nts grossiers.

60 -105 Beige ocre ~armorisé, prismatique net, cohésion
forte, texture d'apparcnce argilo-limoneuse,
non calcaire, pas ù'61éments grossiers, revê­
terllcnt argileux sur L.:s faces des agrégats.

105 -120 •• Bcigc très clair, sale, massif, texture d'ap­
parence argilo-limon~use, très fortement cal­
caire, quelques graviers calcares.

Pénétration radiculaire excellente.

Cc deuxième type de profil est observé sur les vallons
peu accusés du plate:lu. Il semblerait qu'il s'agisse d'un col­
luvion recouvrant un niveau d'argile de décalcification non
déplacée.

. . .1. · ·



En limite de ln zone marécageuse Est, le sol subit
un engorgement de f~ible profondeur et on constate la présen­
ce de pseudo-glcy tr6s accusè presque dès la surface.

Résultats d'analyses

Granulométrie :

La texture du colluvion est du type argile limoneuse
(33 % d'argile, 60 % de limons) ct peut Otrc parfois argileu­
se. Il y a très peu de sable. Le matériau sous-jacent est ar­
gileux (40 %d'argilc t 59 % de limon).

La capacité de rétention est située entre 25 ct 30 %.

Calcaire

Le profil peut Gtre totalement ùécalcarifié ou pré­
senter des teneurs en calcaire diverses à partir de 50 cm.

Le pH est supérieur à 7 sur tout le profil. Le taux
de calcium échangeable est élcvé (30 meq) , alors que la magné­
sie est faible (1 meq) et la poto.sse assez bonne (1 meq).

Le pH élevé et le: complexe absorbant saturé en surface
confirment l'opinion que la différence: de texture est d"O.e à la
superposition de 2 matériaux différents ~t non au lessivage
(cas des profils type C.O. 106).

La teneur en phosphore assir.1ilablc es t moyenne • La
matière organique est assez abondw1te (5 %).

Répartition - Végétatio~

On observe les sols bruns colluviaux sur cailloutis
dans les mêmes conditions de topographie que les sols bruns
calcaires colluviaux dont il est souvent difficile de les sé­
parer. Les sols sur matériau argileux n'ont été décrits que
dans les vallons peu accusés du plateau Portlandien.

Ils sont généralement cultivés sauf là où l'hydromor­
phie est proche de la surface et où on observe des pr~iries

humides o~ des Biches marécageuses.

.../ ...
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SOL] HYDRONORPHES J

Sols de teinte claire à très forte hydromorphie dé­
butant dès la surface, argilo-limoneux, faiblement ou non cal­
caire, reposant sur lUl matériau argilo-marneux imperméable.

Profil type

c.O. 98 : Plaine, foret de charm~s et chênes, taches
de joncs à proximité.

o - 1 Gris foncé, massif, cohésion très faible,
tcxtür~ d'apparence limoneuse, non calcaire.

1 - 15 Beige clair sale, polyédrique, texture d'ap­
parence argilo-limoneuse, traces calcaires,
pas d'éléments grossiers.

15 - 40 Beige mnrmorisé, polyédrique, texture d'appa­
rence argilo-limoneuse, fortement calcaire,
quelques petites concr6tions calcaires.

40 -100 ••Pseudo-gley beige clair et gris, massif,
texture d'apparence argilo-limoneuse devenant
aruilo-limono-sablcuse, fortement calcaire,
dépôt calcaire en granules ct cn vein~s blan­
ches (matériau marneux).

Pénétration radiculaire assez bonne jusqu'à 50 cm.

C.O. 99 : Plaine, futaie de chêne avec charmes.

o - 10 Pseudo-gley beige-gris clair, polyédrique,
texture d'apparence limoneuse, non calcaire.

10 - 90 Pseudo-gley ocre et gris beige, massif, cohé­
sion tr~s forte, texture d'apparence argilo­
limoneusè, non calcaire, nombreux petits élé­
ments ferrugineux.

Pénétration radiculaire assez bonne.

L'hydromorphic apparaît toujours dès la surface ou
à très faible profondeur. Le matériau observé à partir de
50 cm est très divers : marne typique fortement calcaire,
argile faiblement calcaire, argile non calcaire.

-23-
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Au délà de 50 cm, la texture présente une tliE grande
diversi té.

Résultats ù'analys0s

Granulomètrie :

En surface, la texture est 02néralcment argileuse
(40 à 45 % d'argile, 45 à 50 % de limon), parfois limoneuse
(20 %d'argile, 75 %de limon). Les sables sont presque ine~

xistants (moins de 5 %).

La capacité d0 rétention est voisine de 34 %. Le sol
est gorgé d'eau depuis la surface ill1e grande parti~ de l'année.

Calcaire

Les teneurs en calcaire sont très variables : elles
peuvent Ôtre nulles ou atteindre 10 %en surface et mSme 70 %
en profondeur.

La même diversité se~rouve pour ces caractéristiques:
certains profils ont: un pH acide (inférieur à 6) et sont moyen­
nement pauvres en bases échangeables (Ca 13 meq, Mg 2 meq, K
0,5 mcq), d'autres ont un pH alcalin (7,5 à 8) et sont riches
en bases échangeables (Ca 45 meq, Mg 1 à 2 mcq, K 1 meq).

Les réserves en bases totales sont assez élevées.

Les teneurs en phosphore assimilable sont extrêmement
faibles (1 à 2 ppm) ct les réserves en phosphore total sont
médiocres (600 ppm).

La matière organique est toujours très abondante
(5 à 10 %) mais sa minéralisation est très lente (c/N de 13
à 19).

Répartition - Végétation

Les sols a pseudo-gley de surface nlont été observés
que dans le massif forestier couvrant lm nffleurement de mar­
nes argileuses à l'Est du finage.

. . .1. ..



Sols minéral,,"X à de surface
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Sols clairs à hydromorphie accentuée, très fortement
calcaires sur alluvions calcaires.

Profil tyPe

C.O. 113 : Vallée, prairi-:: l;mrécageusc.

o - 5 Gris, grum~lcl~, cohésion faible, texture
d'apparence limono-sableuse, très fortement
calcaire, traces rouilles sur le passage des
racines,

5 - 35 Pseudo-glcy beige clair à taches ocres, même
matériau contenant quelques graviers et petits
cailloux calcaires,

35 - 70 ••Matériau alluvial bbnchâtre, limono-sableux,
tr~s fort2mcnt calcaire.

Résultats d'analyses

La texture: est limono-sableuse (25 % d'argile, 65 %
de limon, 10 %de sables); les teneurs en calcaire sont éle­
vées (40 à 60 %), le pH est voisin de 7,5 - 8), le calcium
et le potassil~ sont abondants dans le cumplexe absorbant
(40 et 1,5 meq); il y a peu de phosphore; la matière organique
est très abondante (12 %) mais se minéralise lentement.

Réparti tion Végétation

CeS sols alluviaux n'ont été observés qu'au fond
d'une petite vallée au Nord du finage, Ils portent une prai­
ri e marécageuse.

. , .1., ..
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] Sols humiques à gley 1

Sols de teintc claire à très forte hydromorphie dé­

but~t dès la surÎace, limono-nrgileux puis argileux, non calcaire,

imperméable.

Parcelle C3 187 : Marécage de roseaux.

o - 10 Noir, très riche en matière organique, polyé­
drique, cohésion moyclLnC, texture d'apparence
limono-argileuse, non calcaire, traces d'hy­
dromorphie.

10 - 80 Pseudo-glcy beigc et gris bleuté, massiÎ, co­
hésion très forte, plastique, argilcux, non
calcaire, quelques concrétions Îcrrugineuses.

80 -110 •• Gley gris bleuté, m~r.le matériau avec quelqucs
petites concrétions calcaires.

Aucune analyse n'a été efÎectuée sur ce type de ter­
rain qui ne correspond qu'à une zonc étroite à l'Est du finage,
recouverte par une végétation de marais.

. . .1. · ·



SOLS PEU EVOLUES

1 Sols ct' érosion'

Sur les talus en pente forte, on observe un sol
peu évolué, développé dans un cailloutis assez dense
d'épaisseur variable au dessus de la roche calcaire dure.
Le seul signe d'évolution est la présence de matière orga­
nique à la surface du sol.

-27-
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III - APTITUDES CULTURALES -
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1Rendzines grises

Elles ont une bonne structure et un excellent drat­
nage mais elles sont pë:\.uvres en phosphore et, surtout, elles
sont sensibles à la sécheresse du f~it de leur manque d'épais­
seur, bien que le calcaire oolithique présente une certaine
porosité.

Ce sont des sols de culture de valeur moyenne, sauf
dans les secteurs les plus pauvres où ils ne peuvent porter
que des paturages.

j Sols bruns calcaires 1

Leur texture est très fine et leur structure manque
souvent de stabilité, ce qui les rend alors difficiles à tra­
vailler; le ùrâtnage interne est parfois lent mais la présence
de la marne maintient un niveau humide qui les rend peu sensi­
bles à la sécheresse.

Ils constituent d'excellents sols de culture sauf
dans quelques zones plus humides où il est préférable de les
consacrer à la prairie.

JSolS bruns calcaires colluviaux J
Ce sont d'excellents sols de culture car ils sont

profonds, bien structurés et peu sensibles à la s~cheresse.

[SOlS bruns calciques

Malgré leur caractère très argileux, les sols bruns
calciques ont une bonne structure et ill1 bon dratnagej ils sont
assez bien pourvus en élén~nts fertilisants (sauf en phosphore)
Lorsqu'ils sont peu épais ils sont sensibles à la s~cheresse.

S' ils sDn t ~ssez profonds, ils cons ti tuen t des sols
de culture moyens ou bons, sinon ils devraient être laissés en
pâturage.

1Sols bruns forestiers lessivés à pseudo-gley cre profondeur (

Ce sont des sols profonds mais dans lesquels la pré­
sence d'un horizon argileux provoque l'apparition de phénomènes
d'hydromorphie limitant les possibilités de pénétration des ra­
cines. Ils sont acides et pauvres en phosphore. L'arrachage ùe

. ..1. ..
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la for~t permettrait un asséchement plus r~pidc du sol et l'abais­
sement du niveau d'hydromorphic. Avant la mise en culture l'apport
d'Wl amendement calc~ire est à conseiller.

1 Sols bruns colluviaux

Lorsqu'ils sont sains, ils constituent d'excellents sols
de culture car ils sont profonds, ont une bom~e structure et sont
assez bien pourvus en éléments fertilisants.

Lorsqu'ils présentent des traces d'hydromorphie à faible
profondeur ils peuvent porter de belles prairies à condition d'~­

tre assainis.

minéraux à pseudo-gley de surf~ce_fo!'esticr 1

Du fai t de leur très forte hydromorphie et de la dif­
ficulté à les assainir, la meilleure utilis~tion est de les lais­
ser sous couvert forestier.

f Sols alluviaux calcaires hydrom:2F:lili:ell minéraux à ~::S;~do-qley de surface [

Leur ù.ssainisseElent permettrait d'y ftablir des cul­
tures et memc du m~rafchage.

Sols humiques à gley

Ce sont actuellement des marécages et seul leur assai­
nissement total peut permettre d'en tirer p~rti. Si cet ù.ssai­
nissem~nt était réalis~ il serait possible de les utiliser pour
l'inst~llation de prairies.

~SOIS d'érosion]

Leur topographie en rend l'utilisù.tion ~gricole im­
possible. Ils pourraient ~tTe reboisés.



--------------------
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CON C LUS ION

A l'exception de la zone marécageuse à sols très hydro­

morphes situés à l'Est de la commune, l'ensemble du finage

se présente comme un plateau où alternent sols bruns cal­

ciques, sols bruns calcaires, rendzines et les colluvions

qui en sont issues.

L'ensemble présente une bonne valeur agricole.

o
o 0
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v - ESQUISSE AU 1/100.000 DES CARTES E.M. IS-sur-TILLE 5-6 ct MIREBEAU 1-2 -



En vue de situer l'étude pédologique de GE}iliAUX dans
le cadre de la cartographie générale au 1/100.000 et dlestimer
ainsi sa représentativité, il a paru intéressant d'effectuer
une reconnaissance rapide des sols de l~ r6gion avoisinante.

-34-

Cette reconnaissance a porté sur l'ensemble des cartes
au 1/25.000 dIIS-sur-TILLE 5-6 et MIREBEAU 1-2. Elle a comporté
un certain nombre d'observations de terrain complétées par l'in­
terprétation des photos aériennes. Aucun prélèvement nIa été
effectué. Il ne s'agit opnc là que d'une es~isse.

Les types de sols retenus dans l'esquisse sont simple­
ment définis; ils ne sont décrits que s'ils n'ont pas été ob­
servés dans l'étude de GE}ŒAUX.

Sols bruns calciques (cf. GEMEAUX)

On les observe surtout sur les plateaux.

Sols bruns lessivés à pseudo-gleLj.e profondeur. (cf. GElvlEAUX)

Ils n'occupent qu'une très faible surface dans la ré­
gion de SPOY.

Rendzines et sols bruns calcaire~ (cf. GE~œAUX)

Et~t donn~ leur imbrication ces 2 types de sols ont
été cartographiés de la m~mc façon. On les observe principale­
ment sur les coteaux à pente douce.

Sols colluviau.x

Ils se sont formés au fond de tous les talwegs mais
leur faible surface ne permet pas de les cartographier.

Sols hydromorphes

Ils n'ont été observés que sur GEJlliAUX.

Sols d'érosion

Ils regroupent tous les sols de coteau pentus, où le
profil s'est développé dans un cailloutis dense.
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Sols bruns calcaires alluviaux à pseudo-gley de profondeur

Ils se sont développés dans les alluvions de la Tille
et de ses principaux affluents :

Ex : Vallée de la Tille à Spoy : jachères

o 20 Gris-beige, grumeleux, cohésion faible, limono­
sableux, nettement calcaire.

20 50 Même matériau plus clair et plus compact.

50 70 Pseudo-gley beige-jaune, limono-argilo-sableux,
nettement calcaire, quelques graviers calcaires.

70 -100 •• Graviers calcaires denses (grève)

L'horizon de grève apparaît entre 20 et 80 cm. L'hy­
dromorphie est plus ou moins accentuée selon les profils.

Sols bruns alluviaux argileux à pseudo-gley de profondeur

Ils semblent s'être développés dans des alluvions ar­
gileuses, car on les observe uniquement en oordure des princi­
pales vallées et dans des zones presque plancs :

Ex : Spoy : légère pente vers la vallée de la Tille
taillis sous futaie.

o - 15 Gris-beige foncé, polyédrique, cohésion moyen­
ne, limona-argileux, non calcaire, pas d'élé­
ments grossiers.

15 - 50 Beige sale puis marmorisé, tenùance massive,
argilo-limoneux, non calcaire.

50 -100 ••Pseudo-gley ocre à veines rouilles, plastique,
argileux, non calcaire, quelques traces de dé­
pôts ferrugineux.

Sols bruns lessivés sableux à pseudu-gley de faible profondeur

Ils ne constituent que 2 taches de très faible sur­
face à Spoy et Marsannay :

Ex Spoy: haut de légère butte, prnir.e naturelle.

o - 5 Gris, polyédrique, cohésion très faible, sa­
bleux, non calcai~e, quelques graviers arrondis
quartzeux.

. . .1. ..



5 - 30 Brun beige sale, polyédrique, m&me
matériau.

30 - 80 Pseudo-gley ocre et jaune pâle, massif,
cohésion moyenne, sablo-argileux, non
calcaire, quelques petites concrétions
ferrugineuses tendres.

80 -100.Pscudo-gley très accentué dans un maté­
riau légèrement moins argileux.

CONCLUSION
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L'étude de GEMEAUX peut ~tre considérée comme

représentative des sols de plateau de la région. Les val-:·

lées présentent des forrrlations alluvial~'s·qu'i sont clas- ;

siques dans toute la zone calcaire de l'Est de la France

mais qui l'l'ont pu ~tre étudiées sur GEl'ŒAUX ·où· elles

n'apparaissent pas.

o
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[ TECHNIQUES D'ANALYSES S.O.G.R.E.A.H.

1 GRANULOME TRIE

Dispersion àl'hexamétaphosphate de sodium après destruc­
tion de la matière organique par l'eau oxygénée. Détermi­
nation de la constitution physique pàr densimétrie. Les
sables sont obtenus par tamisage.

1 CALCAIRE TOTAij

Attaque chlorhydrique à 2roid.
I-::C::"':'A~LC=-:A~I~RE~~~CT:::'!:I~FI

Agitation pendant 2, heures avec de l'oxalate d'ammonium.

Mesure él~ctrométrique sous agitation au pH-mètre à élec­
trode de verre dans une suspension sol-eaude rapport 1/2,5
vi~i:l:le de 2 H.

pH - [cl l
M~mesconditions que pour le pH H

2
0 avec du Kcl normal à la

place de l'eau

ICARACTERISTIQUES HYDRODYNAMIQUES'

Elles sont mesurées par les teneurs en eau du sol à des
pressions caractéristiques (pF 4,2 au point de 21étrisse­
ment, pF 2,5 pour l'humidité équivalente).

1MATIERE ORGANIQUE TOTALE 1 .
Méthode de Anne.

1AZOTE ~TAL [

Méthode Kjeldahl.








